
 

MARIE MARIE MARIE MARIE NOUS NOUS NOUS NOUS MONTRE LE CHEMIN DE L’OBÉISSANCE…MONTRE LE CHEMIN DE L’OBÉISSANCE…MONTRE LE CHEMIN DE L’OBÉISSANCE…MONTRE LE CHEMIN DE L’OBÉISSANCE…    

« Dieu a préparé à son Fils une demeure digne de lui par la conception immaculée de la 
Vierge Marie, préservant celle-ci de tout péché par la grâce venant déjà de la mort et de 
la résurrection de son Fils. » Vat II. L. G. 8 

Immaculée Conception 

Depuis toujours, les églises d’orient fêtaient la pureté originelle de Marie, en une fête de « la 
Conception de la Sainte Mère de Dieu », le 9 décembre ou, plus exactement, la fête de la 
conception de Marie dans le sein de sainte Anne, sa mère. Les latins l’adoptèrent 
progressivement à partir du 10ème siècle, mais St Bernard, St Bonaventure, comme St Thomas 
d’Aquin se refusaient encore à admettre cette « Immaculée Conception ». St Jean Dun Scot 
fut le premier à la faire triompher et à faire se rallier la Sorbonne de Paris. Les Papes 
intervinrent maintes fois au cours des siècles pour imposer silence à cette querelle jusqu’au 
jour où Pie IX la définit comme un dogme de foi, en 1854. 

Beaucoup, même parmi les gens avertis, ont de la difficulté à reconnaître l’Immaculée 
Conception, à la comprendre et à l’expliquer ; d’aucun confondent Immaculée Conception et 
maternité virginale de Marie. La liturgie de cette fête offre pourtant une belle occasion pour 
bien approfondir le sens de cette solennité et pour saisir la quintessence de la doctrine de 
l’Eglise en ce qui concerne Marie. L’Evangile de l’Annonciation qui est lue en cette fête 
pourrait encore entretenir quelques confusions mais il révèle prodigieusement ce privilège 
accordé à Marie en vue de sa maternité divine. 

Quand en 1854, le Pape Pie IX proclamait le dogme de l’Immaculée Conception, il énonçait 
une vérité de foi que l’Eglise n’a cessé d’enseigner et de méditer : Marie est née « préservée 
de tout péché, de toutes les séquelles du premier péché ». Dieu l’a comblé de grâce, selon 
les paroles de l’envoyé de Dieu, pour préparer à son Fils une mère vraiment digne de lui.  
Mais ce privilège, Marie n’en jouit qu’en raison de la mort et de la résurrection de Jésus. 
L’humanité ne peut se tirer d’elle-même du péché qui dès son origine et de génération en 
génération, l’a marquée. Toutefois, Marie est sauvée d’avance de ce péché et de ces 
conséquences. En elle se réalisent pleinement les paroles de Paul : « choisis dès avant la 
création du monde pour que nous soyons dans l’amour, saints et irréprochables ». Si le fait 
que Marie soit Vierge est une merveille de la toute puissance de Dieu, son Immaculée 
Conception est une autre merveille : « Rien n’est impossible à Dieu » 

Marie qui a été conçue sans péché, « préfigure l’Eglise, la fiancée sans tâche, 
resplendissante de beauté ». Ce qu’elle a obtenu une fois pour toute par pure grâce, nous 
avons à l’obtenir jour après jour, pour  «Parvenir jusqu’a toi (Dieu), purifiés nous aussi de 
tout mal ». et nous sommes en cela assurés de l’aide de la Vierge : « Sainte Marie Mère de 
Dieu, priez pour nous pauvres pécheurs… » Ainsi, l’Immaculée Conception nous permet de 
nous situer dans la perspective de Noël, de mieux saisir notre condition de pécheur appelés au 
salut qu’apporte le Messie. 



Marie accueille le massage du Seigneur dans l’Evangile ; elle n’hésite pas à poser des 
questions, mais elle demeure confiante. Elle fait montre d’une obéissance assidue. Alors que 
le Seigneur lui demande quelque chose de déconcertant, elle accepte de se mettre entièrement  
à son service pour que sa parole se réalise. Bel exemple pour l’homme qui jusque là s’est 
enfoncé dans la désobéissance, et pour qui s’ouvre avec Marie la voie de l’obéissance filiale 
des enfants de Dieu. L’Avent devrait être pour nous le temps de la conversion pour répondre à 
l’appel de Dieu. 
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